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			Avertissement


			Nous citons dans cet ouvrage un grand nombre d’auteurs et nous nous appuyons sur un grand nombre de stars en tous genres dont le talent est manifeste et qui sont souvent décrits comme des génies. Il va de soi que le choix de nos exemples, ainsi que le contenu de nos mini-biographies n’a aucune valeur de vérité. Elles ne sont qu’un moyen (parmi d’autres) d’illustrer ce concept si complexe et subtil de talent.


			Ce livre contient de nombreux exemples, recueillis librement. Certains exemples sont le fruit de l’observation, mais d’autres nous ont été gracieusement donnés par leurs auteurs. Certains ont préféré conserver leur prénom, tandis que d’autres ont préféré garder l’anonymat.
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			Introduction


			Êtes-vous un surdoué, un (Jeune à) Haut Potentiel, un « zèbre », un multi-potentiel ou juste un hypersensible ? Avez-vous un don, un talent, un atout, une force, un joker ? Si oui, le connaissiez-vous ? Pouvez-vous le nommer ? Avec quel degré de certitude ? Savez-vous l’utiliser et l’utilisez-vous réellement, quotidiennement, professionnellement ? Et depuis combien de temps ?


			Si vous lisez ce livre, c’est sans doute par intérêt, par curiosité, ou pour vous cultiver. Peut-être aussi pressentez-vous depuis toujours que vous avez un talent, sans toutefois le connaître ou pouvoir le nommer précisément… Un peu comme si vous étiez assis(e) sur un trésor, mais sans pouvoir le voir vous-même. Ou comme si vous possédiez la carte de ce trésor, sans pouvoir la lire. Ou bien encore comme si vous aviez la clé d’un coffre (suisse), sans en avoir le numéro… C’est frustrant, non ? C’est malheureusement l’émotion la plus fréquente associée au talent.


			Mais tout d’abord, qu’est-ce que ce talent ? Est-ce un don, une qualité, une prédisposition, une capacité, une compétence ou quelque chose d’autre encore ? Est-ce une richesse et si oui, en quoi ? À quoi cela peut-il bien servir de le connaître ? Comment peut-on l’exploiter ? Peut-on en faire son métier ? Doit-on le faire ? Et pourquoi ? Sinon, comment peut-on l’utiliser autrement ? Peut-on l’utiliser ailleurs, lors de ses loisirs ou de sa vie familiale ? Et si par hasard on ne l’utilise pas du tout, que se passe-t-il ? Y a-t-il un risque et lequel ?


			Mais vous être probablement déjà convaincu(e) de l’intérêt de la chose… La question qui vous taraude est alors purement pratique : comment faire pour identifier votre talent ou pour le vérifier ? Car vous avez certainement déjà beaucoup réfléchi à la question. Peut-être même avez-vous suivi un bilan de compétences auprès d’un centre de bilan ou d’un professionnel de la gestion de carrière ou peut-être vu un conseiller d’orientation…


			Ce livre va tenter de répondre à ces questions, ainsi qu’à quelques autres, au passage. Il vous aidera sans doute à identifier votre talent… Comment ? Nous avons cherché, testé et classé toutes les méthodes possibles pour l’identifier, et ceci pendant des années. Après avoir clarifié la notion de talent, vous aurez donc le choix des moyens, que nous avons regroupés en trois catégories distinctes, par commodité : l’analyse de vos différentes compétences, les méthodes analytiques indirectes et enfin les méthodes symboliques et ludiques.


			L’analyse de vos compétences, qui correspond à la partie centrale du Bilan de compétences, est la méthode la plus fiable, mais aussi la plus laborieuse. Vous pourrez donc la compléter ou la remplacer par l’analyse indirecte d’autres facteurs personnels et/ou professionnels. Si vous êtes fâché(e) avec l’analyse, ou pressé(e), ou encore si vous avez envie de vous distraire et de vous amuser, la troisième famille de méthodes vous comblera : elle comprend des méthodes d’appoint non analytiques, mais synthétiques et symboliques.


			Nous nous sommes également obligés et amusés à essayer tous les tests psychotechniques (ou presque), notamment ceux qui prétendent dévoiler le talent. Le résultat est globalement assez décevant, parce que ces tests confondent allègrement les notions de talent, de (simples) compétences, de qualité ou de « point forts » (une notion transversale qui englobe un peu tout et « ratisse large »).


			Quelle est la « bonne » méthode ? C’est celle qui vous permettra de trouver votre talent, ou de le confirmer si vous avez déjà une petite idée. Comment lire cette partie ? Vous n’êtes pas obligé(e) de la lire dans l’ordre, puisque chaque méthode est indépendante des autres. Les méthodes sont classées selon un ordre d’efficacité décroissante : les premières sont, de notre point de vue, les plus efficaces et (surtout) les plus fiables… mais ce sont aussi les plus rébarbatives ou les moins ludiques, contrairement aux dernières.


			Une fois identifié votre talent, qu’allez-vous en faire ? Comment allez-vous l’utiliser ? C’est la deuxième question que se posent les heureux découvreurs de leurs trésors. Peut-on et faut-il en faire son métier ? Peut-on l’utiliser alternativement ? Peut-on l’utiliser parallèlement à son travail ? Peut-on l’utiliser comme fer de lance de son métier ou comme « joker », c’est-à-dire à la place des compétences officielles et attendues ? Enfin, peut-on l’utiliser dans ses loisirs ? Vous trouverez dans cette partie de nombreux exemples et témoignages afin d’illustrer ces différentes possibilités.


			Si vous avez déjà répondu à ces questions, et/ou que vous vous intéressez désormais aux autres (vos enfants, vos élèves, vos collaborateurs, etc.), vous vous demandez comment utiliser les talents des autres… ce qui constitue un autre défi ! Il est évidemment impossible de lister toutes les utilisations professionnelles du talent. C’est pourquoi nous nous sommes cantonnés à trois domaines directement concernés.


			Le premier domaine est celui des Ressources Humaines, qui comprend en particulier le recrutement, la gestion de carrière et la gestion de la formation (professionnelle continue). Le deuxième domaine est celui du management, qui comprend également plusieurs volets : le management quotidien, la délégation de tâches, la motivation du personnel et la cohésion d’équipe si problématique. Le dernier domaine est celui de l’accompagnement individuel. Il comprend également trois volets distincts : le conseil, le coaching et la psychothérapie. Tous ces domaines seront étudiés sous l’angle de l’utilisation professionnelle du talent.


			Ce livre est le fruit de plus de trente ans de travail, d’étude, d’expérience, de lecture, de discussion et de réflexion. Je me suis reconverti à vingt-neuf ans (un âge critique) et j’ai suivi une formation en Ressources Humaines pour faire du recrutement. Je n’imaginais pas alors que je me passionnerais pour cette question… mais elle est fondamentale pour tout recruteur. Elle l’est devenue encore plus quand j’ai changé (rapidement) mon fusil d’épaule, pour animer des cours de recherche d’emploi en écoles de commerce, ingénieurs et autres, puis pour des publics en reconversion. Enfin, cette question est devenue incontournable lorsque j’ai fait du conseil en gestion de carrière. Je n’ai jamais cessé depuis…


			On me demande souvent combien de temps je mets à trouver le talent de quelqu’un… ? Je réponds systématiquement que cela dépend de… chacun ! Il m’est arrivé de « voir » instantanément le talent d’une étudiante traverser la salle de classe où je faisais cours… de recherche d’emploi (j’étais sans doute « branché ») ! Le hasard a fait que le petit ami de cette étudiante était justement en cours avec moi. Il a donc confirmé le talent que j’avais détecté en la regardant. Malheureusement, cet exemple est plutôt une exception et je dis souvent en plaisantant qu’il me faut le temps d’un déjeuner (une heure trente environ) pour le découvrir. Depuis, tout le monde m’invite à déjeuner…


			Plus sérieusement, le talent conserve toujours une grande part de mystère et c’est sans doute mieux ainsi…
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Le talent, c’est quoi ?


			« Le talent, c’est ce que vous faites depuis toujours, sans jamais l’avoir appris. »


			Madeleine Barrault


			Quelques définitions


			
[image: ] Une notion… complexe


			La première chose qui frappe, quand on s’intéresse au talent est le flou artistique et la confusion qui entoure ce terme. S’agit-il simplement d’une compétence parmi tant d’autres (comme le pensent la plupart des gens), d’un don (comme le pensent d’autres), d’une sorte de prédisposition (comme le pensent certains psys), d’un mélange de ces trois éléments (compétence + don + prédisposition), d’un haut potentiel… ? Personne n’est d’accord !


			Si la nature du talent fait encore l’objet de débats passionnés, son domaine (sur quoi il s’applique) prête aussi à discussion. Le sens commun le limite, en effet, presque toujours aux domaines artistique, sportif, intellectuel, voire politique (le leadership). Cela revient à exclure le talent des trois univers qui structurent et composent notre vie quotidienne : l’école, le travail et la famille. Est-ce parce que l’école (française) ne s’y intéresse pas ou le nie en bloc ? En tout cas, presque aucun élève ne connaît son talent en sortant de notre système scolaire…


			Enfin, le niveau du talent fait aussi l’objet de nombreuses polémiques entre spécialistes : à partir de quel degré peut-on vraiment parler de talent ? Le sens commun l’associe aux stars et autres célébrités des domaines cités précédemment : Mozart pour la musique, Picasso pour la peinture, Pelé ou Messi pour le football, Martin Luther King pour le leadership, etc. N’est-ce pas confondre un peu rapidement le talent et le génie ?


			Plus incroyable encore : certaines « stars » nient purement et simplement son existence. C’est le cas de Jacques Brel qui déclarait le plus sérieusement du monde : « Le talent, ça n’existe pas, le talent c’est d’avoir envie de faire quelque chose. » Autre exemple : Pablo Picasso écrivait : « Le talent est composé de 10 % d’inspiration et de 90 % de transpiration. » Ce sont d’ailleurs souvent les stars, celles qui ont identifié (ou du moins utilisé) et transformé leur talent en succès qui le minimisent le plus… Étrange paradoxe !


			
[image: ] Quelques significations


			Afin de mieux comprendre de quoi il est question, voici quelques définitions des termes proches du mot talent.


			
• Étymologie du mot talent


			– À l’origine, le talent est une unité de poids (environ 20 puis 27 kilos) et de monnaie (un talent d’or ou d’argent), donc une richesse… énorme !


			– Puis, le mot prend un sens plus abstrait, celui d’une richesse immatérielle, une disposition naturelle ou acquise (?), dans un domaine intellectuel ou artistique et plus tard sportif.


			– Aujourd’hui, c’est une sorte de prédisposition importante dans quelque domaine que ce soit (synonyme de don). « Voici comme je définis le talent : un don que Dieu nous a fait en secret, et que nous révélons sans le savoir. » (Montesquieu).


			
• Le don


			C’est ce qui nous a été donné par la nature ou par Dieu. C’est donc quelque chose d’inné. Pour Patrick Visier (Nous avons tous des dons), c’est « la manifestation d’une énergie particulière, qui permet de réussir facilement ce que les autres font difficilement, voire pas du tout ». Cette définition est riche, mais large, puisqu’elle inclut aussi bien des compétences que des qualités, voire des caractéristiques physiques (vitalité, beauté…). De plus, elle renvoie à la douance et aux surdoués…


			
• La prédisposition


			C’est une tendance naturelle (comme le don), un penchant, une facilité ancrée profondément dans la personnalité.


			
• La capacité


			C’est une possibilité, le pouvoir ou la compétence de faire quelque chose, dans n’importe quel domaine.


			
• La compétence


			C’est un savoir-faire acquis (formation et surtout expérience) immédiatement utilisable (contrairement au potentiel).


			
• La sur-compétence


			C’est une compétence extraordinaire, un don qui cumule l’innée de la prédisposition et l’acquis de la compétence. C’est le mot le plus proche du talent. « Le talent, c’est ce que vous faites depuis toujours, sans jamais l’avoir appris. » (Madeleine Barrault)


			
• Les 3 types de savoir


			1.	Le savoir (pur ou théorique) est essentiellement de l’information, de la connaissance.


			2.	Le savoir-faire est un geste professionnel : c’est la compétence.


			3.	Le savoir-être est l’ensemble du comportement observable, la face extérieure de la personnalité.


			D’où viennent cet ordre et cette logique ? De l’éducation nationale : c’est le schéma implicite de tout l’enseignement français. Il correspond également au degré de difficulté croissante d’évaluation : il faut peu de temps pour vérifier des connaissances, un peu plus pour vérifier les compétences et beaucoup plus pour évaluer la personnalité. C’est pourquoi le circuit de l’apprentissage est celui-ci :


			

				

					

				

				

					

							

							Théorie > pratique (exercices d’applications) > vérification


						

					


				

			


			Acquisition


			1.	Le savoir (l’information) s’acquiert rapidement (unité : minute, heure, jour) et à tout âge.


			2.	Le savoir-faire s’acquiert plus lentement (unité : semaine, mois) et surtout de 15 à 28 ans.


			3.	Le savoir-être s’acquiert très lentement (unité : année, vie) et surtout dans l’enfance (de 0 à 15 ans ?).


			Ordre


			1.	Le savoir est donc périphérique.


			2.	Le savoir-faire est intermédiaire.


			3.	Le savoir-être est au centre, donc au cœur de l’être humain. C’est le socle qui permet d’intégrer les deux autres. Il devrait donc être situé en premier.
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			Or le succès dans un poste (à moyen ou long terme) est déterminé en premier par la personnalité qui transforme plus ou moins rapidement l’essai de la compétence et en deuxième lieu par les compétences. Les connaissances sont superficielles : elles s’apprennent et s’oublient très rapidement.


			Les questions que pose le talent


			
[image: ] Est-ce que tout le monde a un talent ?


			
• L’avis des grands auteurs


			C’est la question qui fâche et qui divise nos contemporains. Il est difficile d’y répondre, car il n’y a aucune étude scientifique à ce sujet. S’il en existait une, elle dépendrait complètement de la définition du mot talent. Étrangement, les auteurs semblent (eux) unanimes pour dire que chacun en possède un. Le premier qui évoque cette notion est sans doute l’auteur latin Virgile, qui écrit dans ses Bucoliques : « À chacun ses talents. » Pour Friedrich Nietzsche « Chacun a un talent inné. » Plus près encore de nous, Alice Parizeau affirme que « Beaucoup de gens ont du talent. » Enfin, un auteur anonyme a écrit ceci : « Le talent n’est pas rare ; tout le monde en a. »


			
[image: ] L’anecdote de l’auteur


			[image: ] À vingt-neuf ans, je me suis reconverti en entreprise et j’ai suivi une formation en Ressources Humaines pour devenir recruteur. J’ai recruté pendant deux ans (en cabinet) les différents types de cadres : informaticiens, commerciaux, managers, ingénieurs et gestionnaires. Puis, j’ai recruté des élèves et des professeurs pendant trois ans au sein d’une école de commerce. J’y ai enseigné pendant quatre ans la recherche de stages et d’emploi et j’ai continué pendant une vingtaine d’années pour différents établissements supérieurs (écoles de commerce, d’ingénieurs ou de créatifs, BTS, cadres en reconversion…). J’ai continué à participer au recrutement d’élèves d’écoles de commerce pendant une dizaine d’années. Enfin, je fais du conseil en gestion de carrière depuis vingt-cinq ans… [image: ]


			Tout cela pour dire que j’ai rencontré des (dizaines de) milliers de personnes et je suis arrivé à la conclusion suivante : tout le monde a un talent. À chaque fois que j’ai eu suffisamment de temps, j’ai réussi à le trouver ou à le faire trouver (travail en groupe). De plus, il est intéressant de noter que la plupart de ces personnes étaient des étudiants, qui possédaient donc peu d’expérience professionnelle (la plupart du temps : des stages). Cela prouve une chose (s’il en était besoin) : le talent est précoce et il se manifeste précocement.





			
[image: ] Combien de talents avons-nous ?


			C’est une autre question délicate qui est loin de faire l’unanimité. Étrangement cette question ne semble pas avoir préoccupé les auteurs. En revanche, on trouve évidemment des centaines d’articles ou de posts qui parlent presque tous de talents au pluriel… Mais lorsqu’on lit ces articles, on s’aperçoit que la plupart d’entre eux ne définissent pas le talent et qu’ils utilisent ce terme comme un synonyme de compétences. Il s’agit sans doute d’un artifice de journalistes pour varier le vocabulaire… En fait, il n’existe pas d’étude sérieuse sur la question. Et pour cause : il n’existe pas vraiment de définition qui fait l’unanimité (comme c’est souvent le cas dans les sciences humaines) puisque chacun a la sienne.


			Compte tenu de la définition que nous avons donnée et de notre expérience, il est de plus en plus clair que nous n’en avons qu’un seul. Chacun d’entre nous possède donc un seul talent. Pourtant, dans notre précédent ouvrage, nous avions accepté l’idée que certaines personnes (rarissimes) pouvaient en avoir plusieurs… Alors, comment expliquer cette différence d’avis ? S’agit-il d’une erreur ? Avons-nous changé diamétralement d’avis ? Ou quoi d’autre ?


			
• Unité et multiplicité


			Connaissez-vous l’Hydre de Lerne ? Il s’agit d’un des douze travaux qu’Hercule devait réaliser pour se faire pardonner : il devait débarrasser la région de Lerne de ce monstre aux cent têtes qui terrorisait la population locale. Le demi-dieu l’a attaqué frontalement, comme à son habitude, en lui coupant les têtes l’une après l’autre… mais elles repoussaient immanquablement. Finalement, c’est en les brûlant qu’il a réussi à le tuer… Drôle d’histoire, non ! ? Et si ce mythe grec recelait une grande sagesse… ? Les exégètes font remarquer que la région de Lerne était marécageuse… et qu’Hydre signifie Eau. Or on ne supprime pas un marécage (la tête) juste en coupant ses « sources » (têtes), mais en l’asséchant (brûler) à la base…


			Certaines énergies ne peuvent pas être supprimées, mais uniquement détournées ou canalisées. C’est le cas des besoins, par exemple, mais aussi du talent : contrariée, cette source se transforme et se ramifie en centaines de petits courants : les compétences. Il est rarement conscient et rarement encouragé par les adultes (famille ou école). Contrarié, il se transforme pour pouvoir se manifester de façon socialement acceptable.


			C’est pourquoi nous pensons que derrière des manifestations et des compétences différentes se cache un seul talent majeur qui les nourrit et les irrigue tous. Existe-t-il une image qui regrouperait l’unité et la multiplicité ? Oui : le soleil et l’arbre !
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			L’utilité de connaître son talent


			
[image: ] L’utilité du talent


			À quoi cela sert-il de connaître son talent ? Tout d’abord, cela vous permet d’augmenter votre confiance en vous et votre estime de vous, deux composantes essentielles de votre réussite. Cela vous permet ainsi de satisfaire plus facilement votre besoin de reconnaissance. Et cela vous permet surtout de trouver le métier qui vous convient le mieux.


			En fait, quand vous exercez votre talent, vous travaillez mieux, plus rapidement, plus facilement et vous vous fatiguez moins, vous vous démotivez moins, vous apprenez et progressez plus vite. « Faire aisément ce qui est difficile aux autres, voilà le talent. » (Henri-Frédéric Amiel) Vous pouvez donc gagner plus d’argent, mais plus important, encore, vous avez plus de plaisir : « Choisis un métier que tu aimes et tu n’auras pas à travailler un seul jour de ta vie. » (Confucius). Votre talent est la pierre philosophale qui transforme le plomb en or, l’effort en plaisir, la contrainte en jeu.


			
[image: ] L’exemple de Nicole


			[image: ] Nicole est employée à la RATP, mais son talent consiste à créer des bijoux. Elle l’a découvert totalement par hasard durant ses très longs mois d’alitement suite à sa maladie invalidante : “Pour moi, mon talent est uniquement une grâce divine parce que ça m’est arrivé lorsque j’étais au plus bas, sans aucune formation préalable, et ça m’a permis de tenir le coup et de me sentir encore utile à la société et vivante. La création est devenue ma passion. Elle me permet de m’évader, de voyager, de me sentir unique, de garder mon individualité, de rendre service aux autres, d’apporter du bonheur et de la joie à mes clients et bien d’autres choses encore. Ça m’a aussi aidé à reprendre confiance en moi et en mes capacités intellectuelles et professionnelles.” [image: ]


			Mais le plus important est qu’en utilisant votre talent, vous vous réalisez “Tout travail contribue à produire un travailleur en même temps qu’un produit.” (Karl Marx). Finalement, connaître et exercer votre talent peut vous réconcilier avec vous-même, mais aussi avec les autres, la société, le monde, etc. Ce n’est pas un mince avantage. Dernière chose, la connaissance de votre talent est l’étape clé d’un bilan de compétences.





			
[image: ] Le problème


			Si le talent est une telle richesse, pourquoi si peu de gens le cherchent-ils ? Et pourquoi encore moins de gens le trouvent-ils ? L’explication est simple : il est difficile à identifier, en particulier pour soi-même. En fait, il est presque impossible d’identifier son propre talent. La plupart des gens qui le trouvent ou qu’on aide à le trouver (conseil en carrière, bilan de compétences) réagissent d’ailleurs de façon assez négative : soit ils le refusent, soit ils sont dépités (« Ce n’est que ça ? »). Pourquoi cela ? Parce que vous ne voyez pas ce sur quoi vous êtes assis, les vêtements que vous portez. Vous n’appréciez probablement pas (plus) la ville et le logement où vous habitez… Vous ne percevez même pas la tête que vous faites… Il faut un miroir pour vous voir, un miroir non-déformant. Le talent est une sorte d’évidence invisible.


			
[image: ] Les solutions


			Il vous faut donc trouver un miroir (magique ?), un biais qui court-circuite votre propre jugement et votre ego. Car il est très difficile de se juger soi-même, de s’autoévaluer, sans tomber dans les excès (les hommes ont souvent tendance à se survaloriser et les femmes à se dévaloriser). La bonne nouvelle : il en existe un, et peut-être même plusieurs… Passons en revue ces différents miroirs. Les voici regroupés en deux ou trois catégories, les méthodes analytiques et les méthodes symboliques :


			
• L’analyse (détaillée) de vos compétences


			Les méthodes analytiques indirectes


			– L’analyse de votre image (professionnelle).


			– L’analyse de votre passé.


			– L’analyse de votre personnalité.


			Les méthodes d’appoint (synthétiques et symboliques)


			– La graphologie.


			– La morphopsychologie.


			– L’ennéagramme.


			– L’Analyse Transactionnelle.


			– L’astrologie.


			– La numérologie.


			
[image: ] L’ikigai


			
• Origine et sens du concept


			L’ikigai est à la mode depuis quelques années en France. Mais de quoi s’agit-il exactement ? L’ikigai est un peu difficile à définir, parce que ce concept japonais ne rentre pas dans nos petites cases mentales occidentales. Pour certains, c’est une méthode (de longévité), pour d’autres c’est une philosophie, pour d’autres enfin, c’est une technique de recherche d’emploi…


			Le mot ikigai signifie quelque chose comme « ce qui apporte la joie de vivre » ou « la raison de se lever le matin » ou encore « la raison d’être ». C’est cette dernière traduction que nous conserverons ici. Précision importante : ce terme est surtout utilisé dans l’ile d’Okinawa, célèbre pour détenir le record mondial de longévité : nulle part ailleurs dans le monde on ne trouve autant de centenaires (par habitant). L’ikigai serait justement un des piliers de cette longévité exceptionnelle, avec une alimentation saine, des exercices physiques et une vie sociale riche.


			« Là où votre talent et les besoins du monde
se rencontrent, là se trouve votre vocation. »


			Aristote
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• La « méthode » Ikigai


			Le principe de l’Ikigai est de faire la synthèse de quatre domaines, donc de se poser quatre questions :


			– Qu’est-ce que vous aimez faire ?


			– En quoi êtes-vous doué(e) ? Votre talent ?


			– De quoi le monde (les autres) a-t-il (ont-ils) besoin ?


			– Pour quoi les gens sont-ils prêts à (vous) payer ? 


			Chacune de ces sphères se superpose aux autres. La superposition de deux sphères correspond à une zone particulière :


			• Votre passion = ce que vous aimez faire et votre talent.


			• Votre mission = ce que vous aimez faire et ce dont le monde a besoin.


			• Votre vocation = ce dont le monde a besoin et ce pour quoi on vous paye.


			• Votre profession = votre talent et ce pour quoi on vous paye.	Votre talent, ce en quoi êtes-vous doué(e) est un des quatre piliers de l’ikigai, tout aussi important que les trois autres, mais pas plus.


			Le principe de Peter


			
[image: ] Le constat


			La plupart des gens cherchent à progresser. C’est la « Tendance actualisante » de Carl Rogers et la « Volonté de puissance » de Nietzsche) et ceci sur un plan scolaire, professionnel, sportif, financier, ou autre. Mais que se passe-t-il lorsque l’on atteint sa limite ? Rien, d’après Lawrence Peter, spécialiste américain des échelles professionnelles. D’où son Principe : « Tout employé tend à s’élever jusqu’à atteindre son niveau d’incompétence… et il y reste. »


			En effet, il n’a pas vraiment d’autres choix : il ne peut plus progresser, mais ne veut pas régresser non plus et perdre tous ses acquis et autres avantages. De toute façon, il est interdit de rétrograder un salarié dans de nombreux pays… sauf exception ! Par exemple, en cas de fusion/acquisition, l’entreprise se retrouve avec un double « staff » de cadres. Elle propose aux cadres de l’entreprise rachetée une rétrogradation ou un licenciement…
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• La démonstration/l’explication


			Un employé travaille bien à son poste : il est promu. Il travaille bien à son nouveau poste : il est encore promu. Il travaille mal (incompétence) : il n’est pas (plus) promu. Il stagne. S’il reste, il est probablement à un poste d’expert ou de manager (seulement 10 % des managers seraient compétents selon leurs collaborateurs). C’est là où il fait le moins de dégâts, d’après Peter. S’il part ailleurs, il recherchera un poste équivalent…


			
• Le corollaire de Peter


			« Avec le temps, tout poste est occupé par un incompétent incapable de l’assumer. » En effet :


			– Un incompétent garde son poste.


			– Un employé compétent est promu et remplacé par un autre, potentiellement incompétent.


			– Tout poste est traversé par des salariés compétents, jusqu’à ce qu’un incompétent l’occupe.


			
• Les conséquences


			Elles sont de trois ordres :


			– Collective : selon Peter, plus on s’élève dans la hiérarchie, plus il y a d’incompétents.


			– Individuelle : « Réussir », c’est accéder à son dernier poste d’incompétence.


			– Professionnelle : l’incompétent doit consacrer une grande partie de ses ressources (temps, énergie, compétences) à masquer son incompétence aux yeux de tous et pour empêcher ses subordonnés (pas encore incompétents) de le dépasser ou de le remplacer.


			
• Les limites


			Tout d’abord il s’agit d’une satire, d’une critique féroce de l’entreprise. Il ne faut pas prendre ce principe au pied de la lettre, qui est équilibré par d’autres phénomènes (que Peter feint d’oublier) :


			– Tout le monde ne cherche pas à progresser en permanence (lucidité, humilité, confort, manque d’assurance, autres priorités, etc.).


			– Certains salariés connaissent leurs limites et ont la sagesse de ne pas les dépasser.


			– Certains salariés sont bloqués (par la vie) avant d’avoir atteint leur niveau d’incompétence.


			– Certains individus (au sommet) semblent ne pas avoir d’incompétence…


			– L’entreprise recherche en permanence l’efficacité.


			– La formation devient quasi permanente.


			– Le recrutement est de plus en plus exigeant.


			– Les services de gestion de carrière savent de mieux en mieux orienter les salariés (compétents ou non).


			– Les managers (n’en déplaise à une littérature démagogique) ne sont pas tous incompétents et savent déceler le niveau d’incompétence de leurs collaborateurs.


			
• Les conseils


			– Si vous êtes incompétent(e), remettez-vous en question (faites un bilan de compétence, par exemple) et changez de poste.


			– Si votre chef est incompétent, court-circuitez ou partez (mais ne vous épuisez pas).


			– Si votre collaborateur est incompétent, remettez-le en question et aidez-le à changer (formation, mutation, reconversion).


			
• Le paradoxe de l’incompétence


			Ce paradoxe peut s’énoncer ainsi : « La compétence est inversement proportionnelle à la conscience de cette compétence. » En clair, cela signifie deux choses différentes et complémentaires : « Plus un individu est compétent, moins il s’en aperçoit. » « Plus un individu est incompétent, moins il s’en aperçoit. » Comment est-ce possible ? Tout simplement parce que plus on progresse et plus on prend conscience de ses limites et du chemin qui reste à faire. Et aussi parce que la courbe de progression n’est pas une ligne droite, mais plutôt une asymptote, une courbe qui se rapproche de la perfection, sans jamais l’atteindre. Il faut donc utiliser de plus en plus de moyens (temps, énergie…) pour obtenir de moins en moins de résultat. Décourageant, non ?


			
• Validation du paradoxe


			Ce paradoxe a été validé expérimentalement par Dunning et Kruger, deux docteurs en psychologie de l’université de Cornelle (Illinois). Ils ont soumis des gens plus ou moins incompétents à des tests variés (logique, grammaire, humour…), et leur ont demandé de s’autoévaluer. Résultat : plus les scores étaient faibles et plus les individus avaient tendance à surestimer leur niveau… L’incompétent est donc inconscient de son incompétence : « Non seulement les incompétents aboutissent à des conclusions erronées et font des choix malheureux, mais de surcroît, leur incompétence les prive de toute capacité à en prendre conscience ».


			Exemples de gens talentueux
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			Essayons de clarifier les différents termes utilisés pour désigner les individus doués de talent. Pour Chloé (auteure du blog : Rayures et ratures) les termes de zèbre, haut potentiel, enfant précoce ou surdoué veulent tous dire la même chose…


			
• Définition du zèbre


			C’est Jeanne Siaud Facchin qui a utilisé ce terme imagé pour la première fois dans ses livres afin de remplacer les termes de surdoué, enfant intellectuellement précoce (EIP) ou à haut potentiel (intellectuel). Elle le décrit dans ses livres comme un enfant hypersensible, plus intelligent que la moyenne et différent ou du moins décalé des autres.


			
• Définition du (J) HP(I)


			Le (jeune à) haut potentiel (intellectuel) est un individu doué d’un quotient intellectuel nettement supérieur à la moyenne. Ce terme a été recyclé en entreprise pour désigner des cadres susceptibles de progresser plus vite et d’aller plus loin que les autres. Ces JHP font l’objet de toute leur attention (identification, recrutement, formation, accompagnement et gestion de carrière), parce qu’ils en constituent les futurs dirigeants.


			
• Définition de l’enfant indigo


			Ce terme a été inventé par Lee Carroll, pour désigner des « enfants du troisième millénaire » venus au monde pour le sauver. Ces enfants seraient dotés d’un haut potentiel, mais aussi de troubles du comportement ou du développement résultant de leur inadéquation à leur environnement (ou l’inverse). Dans Les Enfants indigo, enfants du troisième millénaire, Jan Tober et Lee Carroll expliquent que l’indigo serait la couleur de leur aura. Hérité du mouvement New Age, ce concept ne repose sur aucune base scientifique et revalorise ce que l’on appelait avant les enfants hyperactifs, avec le risque de culpabiliser les parents… À utiliser avec précaution, donc.


			
• Définition de l’enfant précoce


			C’est le terme que l’on utilisait autrefois pour désigner des élèves en avance sur leur âge. Généralement, on leur faisait « sauter une classe » (ou deux), sans se poser plus de questions. Ce terme désigne donc un enfant qui a l’intelligence d’un enfant plus âgé, mais pas forcément la maturité…


			
• Définition du surdoué


			D’après Yves Richez, le mot surdoué est un néologisme forgé de toutes pièces par Léon Daudet (le fils d’Alexandre, l’auteur des Lettres de mon moulin) à propos de son ami Santiago Rusinol. Ce dernier était un écrivain (roman, théâtre, chronique) et peintre catalan. Ce terme désigne donc un individu doué dans plusieurs domaines et doté de plusieurs talents différents. Ces êtres sont, évidemment, rarissimes puisque la plupart des gens ne connaissent pas et donc n’utilisent jamais leur talent…


			
• Définition du génie


			C’est un individu exceptionnel qui a transformé ou façonné le monde grâce à son talent (unique), mais qui peut être décliné de différentes façons et dans différents domaines. Pour Philippe Bouvard, « Le génie c’est d’avoir du talent tout le temps. Le talent c’est d’avoir du génie de temps en temps. » Pour la plupart des gens, le génie est un super talent, quelqu’un qui surclasse tous ses collègues et qui souvent innove ou change les règles du jeu de son art ou de son métier (Pelé, Jet Li, Steve Jobs, Don Miguel Ruiz…).


			
• Synthèse des définitions


			Si les termes d’enfant précoce, enfant indigo, (Jeune à) Haut Potentiel (Intellectuel) ou zèbre sont équivalents, celui de surdoué est plus spécifique :


			– Il caractérise aussi bien des enfants que des adultes.


			– Il insiste sur leurs surcompétences ou leurs talents.


			– Il leur en attribue plusieurs (reconnus ou utilisés).


			– Il sous-entend que ces dons sont innés.


			– Il marque (comme les génies) des êtres exceptionnels.
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			La liste ci-dessous a la même vocation que celle des surdoués et n’a pas plus de valeur de « vérité ». Nous prenons le mot génie au sens d’un individu exceptionnel qui a transformé ou façonné le monde grâce à son talent unique…


			– Tomyris, est considérée comme la dernière reine mythique des Amazones (des guerrières à cheval). Elle était la reine des Massagètes, un peuple nomade scythe de l’Antiquité évoluant au nord de la Perse. Elle est devenue célèbre en accomplissant un triple exploit : unir les tribus rivales, battre la plus grande armée (perse) de l’époque et tuer son roi, Cyrus le Grand.


			– Aristote est considéré comme un des plus grands philosophes de toute l’histoire. Son œuvre encyclopédique philosophique et scientifique couvre quasiment tous les domaines. Enfin, il est le père de la logique qui porte encore son nom et certains le considèrent même comme le père de la science.


			– Hippocrate est considéré comme le père de la médecine moderne (rationnelle). D’ailleurs c’est lui qui a imposé le serment des médecins qui porte son nom. Au-delà de ce détail anecdotique, ce médecin grec du siècle de Périklès a codifié toute la médecine et a créé une école pour transmettre son expérience. Du moins, c’est ce que raconte l’histoire, car on ne sait pas grand-chose de lui avec certitude.


			– Platon est connu pour ses fameux dialogues philosophiques mettant en scène Socrate (son maître) et d’autres intellectuels grecs. Sa philosophie idéaliste a considérablement influencé le christianisme qui s’est développé à partir de la Grèce.


			– Cléopâtre est la légendaire reine (grecque) d’Égypte qui réussit à préserver l’indépendance de son pays (le plus riche de la région à l’époque) de la voracité des Romains. Pour cela, elle réussit à séduire et/ou à convaincre César puis Marc-Antoine, mais fut battue par Octave, le futur Auguste et premier empereur romain.


			– Blaise Pascal était à la fois scientifique (mathématicien, physicien), inventeur, philosophe, moraliste et théologien français. Enfant précoce, il a inventé (à dix-neuf ans) la première machine à calculer. Il a fait évoluer les connaissances scientifiques dans tous les domaines auxquels il s’est intéressé. Son talent (ou son génie ?) consiste à raisonner (à établir des raisonnements) dans tous les domaines qui s’y prêtent…


			– Jeanne d’Arc est (d’après la légende) une bergère qui aurait entendu les voix des anges lui dicter de bouter les Anglois hors de France. Elle était plus probablement la demi-sœur du roi. Elle a inversé le cours de la guerre de 100 ans en dirigeant l’armée française, en sauvant Orléans d’un siège anglais, redonnant l’espoir, en battant les Anglais à plusieurs reprises et en récupérant de nombreuses places fortes et en faisant sacrer le roi à Reims. Capturée, condamné et brûlée (?) à Rouen, elle fut réhabilitée et canonisée comme Sainte par l’Église catholique.


			– Michel Ange est un artiste emblématique de la Renaissance (italienne). C’était un artiste complet à la fois peintre (plafond de la chapelle Sixtine), sculpteur (David, La Pieta), architecte (Basilique de Saint-Pierre de Rome et surtout la nouvelle sacristie de la basilique San Lorenzo de Florence), urbaniste et enfin poète (moins connu en France à cause de la langue). Son talent consiste donc à créer essentiellement des formes visuelles, puisque, ses créations sont (presque) toutes visuelles, à l’exception de la poésie (verbale).


			– Wolfgang Amadeus Mozart est considéré comme le plus grand musicien (compositeur) de tous les temps : il avait l’oreille absolue et il a composé sa première œuvre à l’âge de… cinq ans ! Qui dit mieux ? Ses œuvres sont parmi les plus écoutées, les plus appréciées, y compris par les animaux et les plantes, qui y sont sensibles et se développent davantage.


			– Isaac Newton est un scientifique anglais exceptionnel, contemporain de Leibnitz. Il était à la fois mathématicien, physicien (mécanique, optique, etc.), astronome, philosophe, théologien et alchimiste. Il a établi les trois lois universelles du mouvement, découvert le calcul infinitésimal, expliqué les couleurs par leur décomposition dans un prisme et inventé le télescope qui porte son nom. Mais son nom reste attaché à la loi de gravitation universelle (la pomme qui lui tombe sur la tête…).


			– Denis Diderot est surtout connu pour avoir supervisé L’Encyclopédie avec son ami D’Alembert, au cours des Lumières. Mais c’était un écrivain français très polyvalent : à la fois philosophe, romancier, dramaturge, conteur, essayiste, dialoguiste, critique littéraire, critique d’art et même traducteur.


			– Charles Darwin est célèbre dans le monde entier pour son œuvre majeure : De l’origine des espèces. Ce scientifique anglais, à la fois naturaliste, biologiste, paléontologue, géologue, voire… psychologue a révolutionné notre regard sur le vivant. Sa théorie fusionne deux théories préexistantes : l’évolution et la sélection naturelle. Ce faisant, il a asséné le dernier grand coup de boutoir à l’édifice intellectuel chrétien…


			– Martin Luther est le grand réformateur allemand du christianisme à la Renaissance. Ce théologien et professeur à l’Université a eu l’audace de dénoncer le commerce des « indulgences » et de défier ainsi le Pape, qui l’a excommunié. C’est ainsi qu’il a traduit la Bible en allemand et créé l’Église réformée (le Protestantisme).


			– Jules Vernes est sans doute l’écrivain le plus étonnant : non seulement ce romancier français a réussi le tour de force de créer un genre littéraire à part entière (la science-fiction), mais surtout toutes les inventions qu’il décrit dans son œuvre foisonnante, font aujourd’hui partie de notre quotidien : le sous-marin, la fusée, le téléphone, etc. Enfin, il était aussi dramaturge et poète à ses heures. C’est le deuxième écrivain le plus traduit dans le monde.


			– William Shakespeare est certainement le plus célèbre écrivain de langue anglaise. Acteur, directeur de troupe, actionnaire, puis écrivain, ce dramaturge a écrit des comédies et des tragédies (Hamlet, Othello, Macbeth, Roméo et Juliette), genre qu’il a complètement revisité. C’est un des dramaturges les plus joués dans le monde. Il a aussi écrit quelques poèmes (Sonnets).


			– Thomas Edison est considéré comme l’un des plus grands inventeurs de tous les temps (avec Léonard de Vinci). Cet Américain génial avait aussi le sens des affaires et il a géré une petite entreprise qui exploitait ses découvertes innombrables et utiles. La plus connue de toutes est l’ampoule électrique.


			– Nikola Tesla est considéré comme un des chercheurs et scientifiques les plus importants du xxe siècle : cet ingénieur électricien, mécanicien, physicien américano-serbe a découvert le courant alternatif, l’électromagnétisme et inventé des dizaines d’appareils. Pourtant, il a été éclipsé par T. Edison.


			– Khalid ibn al-Walid est un des plus grands stratèges de tous les temps : le principal général de l’Islam a livré plus de cent batailles et n’en a jamais perdu une seule, ceci malgré des forces souvent inférieures à ses ennemis. Il a participé à la conquête de la péninsule arabe, de l’Irak et de la Syrie…


			– Emmeline Pankhurst est la plus grande militante des droits des femmes. Cette Anglaise, associée au mouvement des Suffragettes, a œuvré toute sa vie pour l’égalité des sexes et a largement contribué à obtenir le droit de vote des femmes, à partir de 21 ans en 1928.


			– Mahatma Gandhi est une énigme vivante : ce leader indien a réussi à mettre à genou l’empire britannique « seul » et à obtenir l’indépendance de son pays, ceci sans déclencher de révolution ou de guerre… mais grâce à la non-violence.


			– Nelson Mandela est un autre leader « indépendantiste » d’Afrique du sud, qui s’est certainement inspiré de Gandhi (de la non-violence). Leader de l’ANC, il s’est battu toute sa vie contre l’Apartheid (la domination blanche anglo-hollandaise), ce qui lui a valu 27 années de prison. Mais il a finalement gagné (au moins en partie) puisqu’il a réussi à « casser » l’Apartheid et par être élu Président de son pays, une consécration.


			– Friedrich Nietzsche est le plus original et le plus inclassable de tous les (grands) philosophes. Ce professeur de philologie s’est opposé de plus en plus violemment au christianisme (« Dieu est mort. »), à la culture allemande et à la modernité. Son œuvre mélange allègrement les genres : études, essais, aphorismes, poésie, etc. Paradoxalement, il est considéré, avec Darwin, Marx et Freud, comme un des quatre piliers de la modernité.


			– Marie Curie est l’une des scientifiques les plus célèbres de l’histoire, Elle est devenue la première femme à avoir reçu un prix Nobel de physique en 1903, et la première à recevoir un prix Nobel de chimie en 1911. Ses recherches en radioactivité, ainsi que sa découverte du radium et du polonium, ont été à l’origine des méthodes modernes de radiographie. Ses recherches ont grandement contribué à de multiples inventions et découvertes.


			– Albert Einstein est associé universellement à la théorie de la Relativité et à l’équation E = MC2… qu’il n’a pas proposée le premier. Cela n’enlève rien à son talent de chercheur en physique, puisqu’il a non seulement dépassé la théorie de Raymond Poincaré, mais aussi unifié la physique quantique passablement bloquée devant des contradictions et des paradoxes insurmontables. Il a d’ailleurs écrit d’autres articles moins connus (sur la lumière par exemple) qui ont également fait faire un bond à la physique. Il incarne le prototype du chercheur/découvreur un peu rêveur, mais génial.


			– Mohamed Ali, alias Cassius Clay, est considéré comme un des plus grands boxeurs de tous les temps. Cet Américain rebelle est devenu célèbre en remportant une médaille d’or aux Jeux olympiques de Rome en 1960. Mais c’est surtout son refus de faire son service militaire au Vietnam, et la déchéance qui l’a suivi (privation de son titre et de sa licence de boxe). Après quatre ans sans boxer, il se convertit à l’islam et remonte sur le ring. Il décroche trois médailles en poids lourd. Il est élu « le sportif du siècle ». Il devient une icône pour les Afro-Américains de sa génération.
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